
REVOQUER
LE GOUVERNEMENT ET SON MONDE

OU RESTER DANS L'IMPUISSANCE ?!
Depuis les lois "Travail le !" passées en force par

deux gouvernements différents, i l est clair que le

système en place veut imposer coûte que coûte

ses directives capital istes et ultra-l ibérales, pour

parachever le règne de l'argent et du chacun pour

soi, pour en finir avec toute forme de solidarité,

d’égalité sociale, de fraternité, pour nous mettre

toustes KO et rendre ensuite toute résistance

beaucoup plus diffici le.

I l est donc très important de comprendre que

quelques grèves et manifestations ne feront

en rien plier les gouvernements qui pilotent

successivement l'Etat français, i ls s'en moquent

et répriment de plus en plus violemment.

Macron et sa clique de malfaiteurs cyniques, vio-

lents et extrémistes se moquent des simples pro-

testations et du fait que seuls 7% des français en

âge de voter ont choisi leur programme au 2ème

tour des présidentiel les.

A la Zad de NNDL comme dans les manifs et les

luttes syndicales, i ls instrumental isent les forces

policières au profit de leurs sinistres desseins et

se drapent sans vergogne dans les grands ma-

chins, Etat de Droit, République, Démocratie, pour

tenter d'assoir leur autoritarisme sans limite.

Pour mettre un coup d'arrêt aux politiques ultra-

capital istes portées par les lobbies, multinatio-

nales, médias du Capital, et leurs représentants

au gouvernement chargés de les appliquer féro-

cement, pour construire autre chose, pour avoir

ne serait-ce que la possibi l ité de le faire (surtout à

grande échelle), et aussi pour diminuer les catas-

trophes climatiques en cours et à venir, i l nous

faut donc couler pour de bon ce gouverne-

ment et son monde, le pousser à la démission, le

révoquer une bonne fois pour toutes.

Quelques semaines de grèves et manifestations

ne pourront suffire à changer la donne. I l faut

avoir conscience qu'à présent un mouvement d'une

ampleur au moins similaire à celui de mai 68 est

indispensable, nous n'avons pas le choix, plus pos-

sible de rester spectateurs, de répéter qu'on ne peut

rien faire, de juste réclamer de manière soumise

quelques petites améliorations . . .ou non-reculs.

I l va fal loir résister, déborder de toutes parts et de

toutes les manières, pendant plusieurs mois, peut-

être jusqu'à la fin de l 'année, voir plus.

I l faut donc s'y préparer et agir en conséquence,

ou sinon accepter par avance l'échec et l'impuis-

sance des contestations, qui partiront en vacances

dès jui l let et courberont l 'échine à nouveau en sep-

tembre, sous un joug très alourdi.

Faire vivre et réussir sur la durée un mouvement

d'une tel le ampleur implique la participation très ac-

tive du plus grand nombre, de sortir des logiques trop

catégoriel les, de rencontrer les autres classes so-

ciales (notamment les plus pauvres), de déborder les

syndicats, de ne pas accepter la répression ou des os

à ronger, de déployer une solidarité général isée, de

comprendre que la lutte collective auto-organisée et

déterminée est plus importante que des petites

miettes temporaires pour sa pomme.

I l n'y a plus de cheminots, d'étudiants, de zadistes, de

personnels d'hôpitaux, d'électriciens, de gaziers ou

d'anarchistes. . . , i l y a celles & ceux, al l iés, qui re-

fusent l 'ordre marchand et capital iste destructeur de

toute Vie, et i l y a de l 'autre côté des opposants dan-

gereux et minoritaires, de droite comme de gauche,

qui veulent continuer et aggraver cet ordre mortel.

Semons partout un chaos libérateur pour défaire

tous les gouvernements, les lobbies et toutes les

stratégies de répression, pour faire naître d’autres

matins, pour devenir vivants.
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